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Résumé. Les espèces européennes du genre Durella sont décrites et comparées avec 
d'autres espèces de champignons macroscopiquement semblables, appartenant àd'autres 
genres. L'article est complété par des observations, une table récapitulative et quelques 
photographies en couleur de caractères macro- et microscopiques (résumé traduit par la 
rédaction). 
Abstract. The European species ofgenus Durella are confronted and described, and are 
compared with other species ofmacroscopically similarmushrooms, belonging to other 
genera; the paper is completed by observations, a recapitulatory table and sorne photo­
col ours of macro and microscopie features. 
Key-words: Ascomycota, Pezizomycetes, Leo/fales, Leotiaceae, Durella. 

Introduction 

Le genre Durella Tul. & C. Tul., selon l'arrangement systématique proposé par Eriksson 
& Hawksworth (1993), appartient au phylum des Ascomycota, subphylum Pezizomycotina, 
superclasse Pezizomyceta, classe Pezizomycetes, ordre Leotiales, famille Leotiaceae. 

Ce genre inclut seulement quelques espèces, à apothécies sessiles, superficielles ou légè­
rement immerses dans le substrat de l'hôte, planes ou discoïdes, parfois légèrement cupulées 
et mesurant 0,1 à 1 mm de diamètre. Les espèces sont généralement de couleur sombre, noires 
ou gris noir; chez deux taxons seulement, l'hyménium est gris clair ou jaunâtre olivacé et, 
dans un seul cas, des points bleu violet sont bien visibles sur les apothécies. 

Les espèces du genre Durella possèdent des spores cylindro-ellipsoïdales ou ellipsoïdales­
fusiformes, parfois asymétriques, lisses et hyalines et pourvues, saufdans un cas, de cloisons 
transverses, généralement au nombre de 1 à 10. Les asques sont normalement cylindro-c1a­
vés, colorés en bleu au sommet ou inertes à l'iode, inoperculés et contenant 8 spores; les para­
physes sont fines, légèrement élargies en haut, simples ou fourchues, et parfois, un. épi thé­
cium sombre peut être noté. Les hyphes formant les couches de l'excipulum sont parallèles, 
à paroi épaisse et de couleur sombre. 

Le genre Durella comporte des espèces saprotrophes, dont les apothécies se développent 
généralement de manière grégaire, en troupes denses et serrées; elles sont communes sur le 
bois mort des arbres feuillus ou sur les tiges de plantes herbacées, la composition chimique 
de ce substrat rappelant celle des arbres; un seul exemple est connu d'apparition sur cônes 
tombés de Pinus. 

1. Texte soumis en anglais. Traduction de R. Courtecuisse. 
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Clé dichotomique des espèces européennes 

Les taxons marqués d'un astérisque (*) sont inclus dans la clé bien que l'auteur ne les ait pas étu­
diés personnellement pour l'instant. 

la Spores sans cloison, 6-9 x 2,5-3 !Jlll ; sur cônes tombés de Pinus. Hyménium gris clair, 
extérieur noir *Durella suecica 

1 b Spores cloisonnées; sur bois dégradé et décortiqué de feuillus. Caractères microscopiques 
variés 2 

2a Spores à trois cloisons transversales 3 
2b Nombre de cloisons sporales différent 5 

3a Spores 12-15 x 4-5,5 !Jlll ; hyménium jaunâtre olivacé et surface externe noire 
*Durella melanochlora 

3b Spores plus grandes; hyménium généralement concolore à la surface externe 4 

4a Spores 15-20 x 3,5-4 !Jlll ; ascome noir Durella macrospora 
4b Spores 20-24 x 4-5 !Jlll ; ascome bleu noir violacé Durella atrocyanea 

5a Spores 7-12 x 2,5-3 J.Ull, généralement à 1 cloison ou sans; ascome noir ou gris noir 
Durella commutata 

5b Spores 25-40 x 4-5 !Jlll, à 7 cloisons; ascome noir Durella connivens 

Description des espèces du genre Durella 

Les spécimens étudiés sont déposés dans l'Herbarium Mycologicum de la Société myco­
logique de Venise (Italie), et sont référencés ci-dessous par l'abréviation MCVE Erb2, suivie 
du numéro de l'exsiccatum. 

1. Durella atrocyanea (Fr.) v. Bohn., 1918, Ann. Mycol. 16, p. 210 

Ascomejusqu'à 0,5 mm de diamètre, sessile, profondément ou légèrement en coupe, par­
fois sugblobuleux ou tout à fait plat. Hyménium lisse, bleu noir avec un éclat violacé; sur­
face externe lisse et concolore à l'hyménium. Marge régulière, lisse. Chair dure, noire. 

Spores 20-24 x 4-5 !Jlll, presque fusiformes, parfois courbées, lisses, hyalines, à 3 cloi­
sons transversales à maturité, unisériées dans les asques. Asques 120-140 x 12 J.Ull, cylin­
driques, inertes à l'iode, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, renflées jusqu'à x 5-6 !Jlll au 
sommet. 

Habitat: sur bois décortiqué de feuillus, en groupes très serrés, en hiver et au printemps. 
Notes - Parmi les espèces à spores triseptées, D. atrocyanea est distingué par l'éclat violacé de son 

hyménium et par ses dimensions sporales, qui sont les plus grandes de ce groupe (MCVE Erb2. 12194). 

2. Durella commutata Fuckel, 1870, Jahrb. Nass. Ver. Naturk. 23-24, p. 281 

Ascome jusqu'à 0,5 mm de diamètre, sessile, globuleux à pulviné ou même profondément 
cupulé. Hyménium lisse, noir ou gris noir, enroulé au sec ; surface externe lisse, concolore. 
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Marge régulière, entière. Chair cireuse mais assez coriace, sombre. 
Spores 8-11 x 2-3 J.1ID, étroitement ellipsoïdales, presque clavées, parfois un peu courbées, 

lisses, hyalines, munies d'une cloison transverse à maturité, bisériées dans les asques. Asques 
45-55 x 6 J.1ID, cylindro-clavés, inamyloïdes, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, avec le 
sommet noyé dans un épithécium sombre. 

Habitat: sur bois dégradé et décortiqué de Quercus et d'autres arbres feui11us, grégaire, en hiver et 
au printemps. 

Notes - Cette espèce se distingue aisément des autres taxons du genre par ses spores notablement 
plus petites, rappelant davantage ce))es du genre Hymenoscyphus, avec une cloison transversale parfois 
difficile à voir et seulement présente à maturité complète (MCVE Erb2. 11708). 

3. Durella connivens (: Fr.) Rehm, 1881, Ber. Naturhist. Ver. Augsburg 26, p. 9 

Ascome jusqu'à 1 mm de diamètre, sessile, légèrement cupulé, plat ou pulviné. Hyménium 
lisse, noir; surface externe lisse et concolore. Marge régulière, entière. Chair coriace, noi­
râtre. 

Spores 30-50 x 8-9,5 J.1ID, clavées, lisses, hyalines, avec quelques guttules et à 7-10 cloi­
sons transverses, irrégulièrement bisériées dans les asques. Asques 150 x 13-14 J-lm, cylin­
driques, inamyloïdes, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, souvent fourchues dans la par­
tie supérieure où une matrice noir bleuâtre (épithécium) est présente. 

Habitat: sur bois mort et décortiqué de feuillus, en groupes, tout au long de l'année. 
Notes D. connivens est l'espèce du genre Durella qui possède les plus grandes spores et le plus 

grand nombre de cloisons transversales; pour ces particularités, elle rappelle beaucoup Patel/aria atrata 
Fr., qui possède aussi des spores clavées mesurant 38-45 x 8-9 pm, pourvues de 7-10 cloisons trans­
verses à maturité. P. atrata montre cependant des asques bituniqués (voir aussi le paragraphe 
"Observations"), et, pour cette raison importante, se trouve placé dans un groupe systématique totale­
ment différent (MCVE Erb2. 11725). 

4. Durella macrospora Fuckel, 1870, Jahrb. Nass. Ver. Naturk. 23-24, p. 281 

Ascome jusqu'à 0,6 mm de diamètre, sessile, plat ou lenticulaire, parfois presque confluent 
avec les autres durant la croissance. Hyménium et surface externe granuleuse, noire. Marge 
plus ou moins dentée, plus claire par endroits. Chair assez coriace, sombre. 

Spores 17-21 x 5-5,5 J.1ID, ellipsoïdales-fusiformes, lisses, hyalines, à 3 cloisons trans­
verses à maturité, disposées irrégulièrement dans les asques. Asques 75-80 x 10-11 J.lM, cla­
vées, inamyloïdes, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, épaisses au sommet, simples ou 
fourchues. 

Habitat: en groupes, parfois très serrés, sur bois pourri et humide d'arbres feuillus variés, en hiver 
et au printemps. 

Notes - Les dimensions des spores constituent le caractère prépondérant pour détenniner ce cham­
pignon; cependant, au sein du groupe des espèces à spores triseptées et malgré 1'épithète macrospora, 
D. atrocyanea a de plus grandes spores encore (MCVE Erb2. 11722). 

5. Durella melanochlora (Sommerf.) Rehm, 1882, Hedwigia 21(8), p. 114 

Ascome jusqu'à 0,6 mm de diamètre, sessile, légèrement cupulé ou plat. Hyménium lisse, 
jaunâtre olivacé ; surface externe lisse et noire. Marge régulière. Chair cireuse et fragile, noi­
râtre. 
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Fig. 1-6. - Photographies de quelques espèces (clichés G. Medardi). 

Fig. 1 : DureLla connivens - apothécies sur bois décortiqué. 


Fig. 2 : Durella connivens - spores et asques unituniqués (cliché en microscopie x 400, dans l'eau). 

Fig. 3 : Durella macrospora - apothécies sur bois décortiqué. 


Fig. 4 : Durella macrospora - vue au microscope (x 400, dans l'eau). 

Fig. 5 : Pa te lia ria atrata - noter la forte ressemblance avec les espèces du genre Durella. 


Fig. 6 : Pate lia ria atrata - vue microscopique (x 400, dans l'eau) ; remarquer les spores (très sem­

blables à celles de D. connivens) et la double paroi des asques bituniqués. 
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Spores 12-15 x 4-5,5 J.lm, asymétriquement ellipsoïdales, lisses, hyalines, à 3 cloisons 
transverses à maturité, 1-2 sériées dans les asques. Asques 60-90 x 8-10 !lm, cylindro-clavés, 
colorés en bleu par l'iode, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, élargies au sommet, simples 
ou fourchues. 

Habitat: apothécies grégaires ou isolées, sur bois décortiqué et pourri d'arbres feuillus, tout au long 
de l'année. 

Notes D. melanochlora est reconnaissable par les dimensions de ses spores à 3 cloisons, et par 
l'hyménium, de couleur différente de celle de l'excipulum. 

6. Durella suecica (Starback) Nannf., 1932, Nov. Act. R. Soc. Sei. Upsala IV, 4(2), 
p.293 

Ascome 0,1-0,5 mm de diamètre, sessile, légèrement cupulé ou plat. Hyménium lisse, gris 
clair, à surface extérieure lisse et noire. Marge régulière. Chair cireuse et cassante, noirâtre. 

Spores 6-9 x 2,5-3 !lm, ellipsoïdo-fusifonnes, lisses, hyalines, sans cloisons. Asques 45­
50 x 7-8 Ilffi, cylindro-clavés, amyloïdes, 8-sporiques. Paraphyses cylindriques, légèrement 
renflées au sommet. 

Habitat: en petits groupes d'apothécies grégaires, sur cônes pourris de Pinus, aux moments frais, 
quelle que soit la période de l'année. 

Notes - D. suecica est facilement identifiable, déjà sur le terrain, par ses petites apothécies, son hymé­
nium discolore par rapport à l'excipulum, son habitat particulier et ses spores assez petites, sans cloi­
sons. 

Observations générales 

Le genre Durella possède un allure générale, des couleurs, des dimensions et une consis­
tance de la chair qui rappellent beaucoup les caractères de la seule espèce du genre Patellaria 
Fr. (P. atrata Fr., famille Patellariacae), qui vit également sur débris ligneux dégradés; cette 
dernière montre des spores clavées, de 38-45 x 8-9 Ilffi, à 7-10 cloisons transversales à matu­
rité complète, mais possède des asques bituniqués. 

La distinction entre la plupart des espèces du genre Durella, d'une part, et Patellaria a/rata, 
d'autre part, est assez facile, en particulier grâce à la dimension des spores. Par contre, sépa­
rer D. connivens de P. a/rata est très difficile, car les spores sont quasiment identiques (seu­
lement un peu plus petites chez le premier). Pour apprécier le caractère des asques, unituni­
qués ou bituniqués, il faut utiliser le réactif de Melzer qui peut colorer de manière différente 
les deux couches constitutives de leur paroi. 

De nombreuses espèces lignicoles du genre Mollisia (Fr.) P. Karst. peuvent aussi être 
confondues avec les Durella, particulièrement celles qui possèdent des ascomes sombres, gris 
bleuâtre à noir bleuâtre. Les spores, chez les Mollisia, sont le plus souvent ellipsoïdes-clavées 
ou fusifonnes, elles peuvent être plus ou moins arquées et parfois pourvues de cloisons trans­
verses. Par ailleurs, l'excipulum est fonné de cellules plus ou moins globuleuses et sombres 
(famille Dennateaceae), au lieu des hyphes parallèles des Durella. 

Rhizodiseina lignyota (Fr.) Hafe1lner (famille Patellariaceae) est une autre espèce de fonne 
circulaire et plane, vivant sur bois décortiqué très humide de feuillus ; microscopiquement, 
on la distingue facilement du genre Durella, par ses spores de 9-10 (18) x 3-4 Ilffi, pourvues 
d'une seule cloison transverse, d'ailleurs marquée par une constriction, biguttulées et de cou­
leur brunâtre. Par ailleurs, un épithécium brun est présent sur le sommet des paraphyses. 

Quant à Crumenulopsis pinicola (Rebent.) Groves (famille Leotiaceae), qui possède des 
ascomes noirâtres de 1 mm de diamètre, il vit en groupes sur brindilles dégradées de Pin us 
ou d'autres conifères; ses spores sont fusifonnes, 20-33 x 3-4 J.lm, sans cloisons, et les para­
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physes, courbées vers le sommet, sont plus longues que les asques. Crumenulopsis sororia (P. 
Karst.) Groves est aussi très proche; il vit également sur débris de conifères et possède des 
spores fusiformes plus petites, 18-22 x 4-5 ~ et, en séchant, il devient triangulaire et olivacé. 

Sur débris d'ombellifères (Apiaceae), on trouve très communément Heterosphaeria patella 
(Tode) Grev. (famille Leotiaceae) ; ses ascomes sont d'abord presque clos (et donc subglo­
buleux) et deviennent cupulés à maturité, avec un hyménium gris noirâtre et l'extérieur brun 
noir strié. H patella produit des spores cylindriques, 14 x 4,5 flm, pourvues d'une cloison 
transversale médiane. 

Enfin, les espèces du genre Durella peuvent encore être confondues avec celles du genre 
Pirottaea Sacco (famille Dermataceae) ; ces dernières ont cependant la surface externe, sur­
tout près de la marge, garnie de quelques écailles noires, formées par agglutination de poils. 
Les espèces de Pirottaea donnent généralement des spores cylindro-fusiformes, souvent gut­
tulées, et colonisent des tiges herbacées fanées, appartenant par exemple aux genres Epilobium, 
Heracleum, Knautia, Lamium et Scabiosa. 
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Tableau récapitulatif pour le genre Durella 

Espèce Ascome 
s(mm) 

Couleur 
de 
l'hyménium 

Couleur 
de 
l'extérieur 

Caractères 
des 
spores 

Taille 
des 
spores 

Taille Habitat 
des 
asques 

(~m) (~m) 
1+ /1- 2 

atrocyanea 1 noir. à taches 
bleuâtre 

concolore Cylindro­
fusiformes 

20-24 x 
4-5 

120-140 bois de 
x121­ feuillus 

violacé asymétriques 
3cloisons 

ou tiges 
herbacées 

commutata 0.5 noir 
ou gris noir 

concolore ellipsoïdales 
± arquées 
1cloison 

8-11 
x2-3 

45-55 x bois 
61­ décortiqué 

de 
Quercus 
et de 
feuillus 

connivens 0.5 gris noir concolore clavées 
7-10 cloisons 

30-50 
x8-9.5 

150x •bois 
13-14 décortiqué 
I­ de feuillus 

macrospora 0.6 noir concolore ellipsoïdo­ 17-21 x 75-80 x bois 
fusiformes 5-5.5 10-111­ décortiqué 
3cloisons de feuillus 

melanochlora 0.6 jaunâtre noir ellipsoïdales 12-15 x 60-90 x bois 
olivacé asymétriques 4-5.5 8-101+ décortiqué 

3cloisons i 

1 

suecica 0.1-0.5 gris clair noir ellipsoïdo­ 6-9 x 45-50 x cônes 
fusiformes 2.5-3 7-81+ tombés 
ocloison de Pinus 

1+ et 1- indiquent la réaction à J'iode (1), c'est-à-dire aux réactifs iodés, respectivement positive 
(bleue) ou négative. 
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